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1. Revenons au problme de completion. Nous sommes mainte-
nant clans la position de plonger R dans l’espace S. Pour ce but,
introduisons d’abord deux axiomes suivants.

Axiome T de sparation: Pour toute paire de deux points dis-
tincts pet q, il existe un voisinage V(p) de p qui ne contient pas
l’autre point q.

Axiome (b): Soient p, q deux points quelconques de R. Sup-
posons que p n’appartienne pas un voisinage V(q) de q dont le rang
est V(q) . Si r est un point distinct de q et si deux voisinages
u(r), u(r) de r satisfont l’inclusion V(q)u(r)u(r) et si l’on a
u(r) e , u.(r) e , ]/<, alors il existe un voisinage w(p) de
p qui est disjoint de u(r).

Or, tant donn un point quelconque p de R, dgsignons par. (p) la
famille de routes les suites ondamentales Vo(Po)V(p)... v(p)
.., Oa<o, dont tousles termes v(p) contiennent le point p. I1

faut remarquer d’abord que (p) n’est pas vide. En effet, choisissons
un voisinage de rang quelconque v(p) de p et posons Vo(p)-v(p).
Soit a un nombre ordinal tel que 0<a< et supposons que nous
ayons dj une suite des voisinages Vo(p)v(p)...v(p)...,
0B<a telle que v(p) , %<:%<. <:%<:- Alors, la partie
commune ( v(p) contient un voisinage u(p) de p, puisque a est in-

frieur la profondeur (R). Posons /--sup 7 et appliquons la
condition (a) u(p)et /. I1 existe alors un voisinage v(p) de p de
rang / suprieur /. Ainsi nous pouvons dfinir une suite fonda-
mentale: Vo(p)v (p)...v(p)..., Oa<o qui appartient

Deuximemert, la famille (p) esg filgran$e, c’est--dire pour
deux suites ondamentales de (p), u= Iu(p)},u(p) e v,, 0a<:,
v=[v(q)}, v(q)ev,,, 0B<:, il existe une suite de (p),
w-- [w(rr)}, 0/<, :>max (,, ) telle qu’on air a la lois
wu, wv. Pour le voir, il faut remarqaer d’abord que, sans
restreindre la gnralit, deux nombres ordinaux inaccessibles et

peuvent tre supposes gaux ,. D’aborcl, puisque nous avons
p e u0(P0) ( Vo(qo), il existe, vu l’axiome (B) de Hausdorff, un voisinage
w(p) de 1o tel qu’on ait w(p)Uo(Po)(Vo(qo). Posons d’autre part
/--max (7o, /o). Appliquons la condition (a) a w(p) et 7. I1 existe


